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diir et le racr'îtère. Nous en avons vît de Le prix sera done de 6s. le quintal, c'est- boeuf diffère de celui d'un autre bouf, diffé-
tout l'anes et d.- très petits, mais nous en à-dire de 9d. sterling, ou d'environ 11 d. rant autant qutant au geot que quant à
avons obtenu leux dl monsieur aiquel il est1(23 sous), courant le stone, ou huitième d'unîi Papparence. Ainsi en est-il de la graisse.

L'lu et l'autre sont encore affectés par
fait alî'in danis le Ierald, de poules que quital l'âge. Si l'un et l'autre sont de bonne
nous savon, île raice pure. Ils sont gros, C'est par comparaison, un prix beaucoup qualité séparément, ils ne peuvent pas être
de coul iiimj iîne-bîruînàt'e foncé, à coqiilles plus élevé que celui du blé. mauvais, lorsqu'ils sont mêlés ensemble, en
épaisses, et un peu moins liintius, au petit Dans les années d'abondance, le prix des proportions convenables, et font ce qu'on
hout, <ui. ie le sont ordinairement les oufs patates est d'environ 21d. les 14lbs., et il appelle une viande à grains fins, ou d'un

beau grain. Msême en mettaut de côté la
des autres poules. c'est-à dlire qu'ils ont une est rare qu'il s'élève au-dessus de 5d. proportion, nous avons rarement vu un
forme plus complètement ovale, rssenblant exemple où la graisse prédominât avec
beau ouip aux oufs de la poule malaise, ex- 1acy, excès, car avant de le faire, elle prend une

cepté qu'ils sont plus petits, d'une couleur Le public commence à être fatigué de la orme malsaine, qui tombe dans la troisième

plus foncée, et moins pointus. Les litus viande excessivement grasse de nos exposi- .o
dont nous parlons n'ont pas été choisis à lions passées de Noël, et le fait n'est pas chair, ou la parte maigre ontie, la
cause de leur grosseur, mais simplement étonnant, lorsqu'il est envisagé sous le vrai ae baore l consid -

point île vue : une fois cu deux, les produc- partie du corps de beaucoup la plus consicl-
comme échantillons myua enis. teurs et les coomerçans peuvent montrer rable, consistant en un amas ou assemblage

Quant à a qualité dle la chair les poules quelque chose, à leur perte, pour la nouveau- de fibres, ordinairement parallèles l'une à
de Clhanghaï comme aliment, nous u'en pou- té de la chose, mais ce n'est dlêjà plus une l'autre, et liées en faisceaux. Chaque libre,

vons pas parler d'après experience, attendu nouveauté, et la transaction n'est pas d'ac- Ou fil, telle que vue a l'eil nu, paraît, lors-
qu'elles sont trop précieuses pour la table. cord avec l'labitude les affaires. Quelque qu'elle est examinée avec le microscope,
quCeles ont tropportés p iire soient laQtad q composée d'un nombre de fibres plus petites,
Ces Oise:uix, ceux dle la Cochinchine et dc quelqn e-uns deu à ts omn dplspttsfieax -mlbe

culler là OÙ il y a pîrobabîilité de plonlit,ce Die formant de pîlus pietits faisceaux si nîblables
Cainton sont tous di la même race, un peu sont pas des gens à semer, ait temps de la aux plus grands. Ces fibres, tant grandes
variée. Les planes aux orteils ne forenett semîaille, sans la perspective le récolter, à que petites, sont liées ensemble, ou en gaî-

qu'une variété accidentelle. Il reste à con- l'époque île la moisson. Nos meilleurs nées en un tissu cellulaire, chacune des

stai' lii,' valeur Dette, c'est- bouchers commencent à en faire P'expérien- p.etites libres étant aussi entourrée d'un

.ce, particulièrement ceux qui ont un " com- tissu, et le tout est abondamment fourni de
poids et quelle qualit us et de chair mrce de famille;" de sorti que les groscs nerfs et de veilles ou vaisseaux sanguins.
sont prmduits par la m n qîî. lité île nourri. d'obîsité tombent entre les mains d'autres La chair est donc aiusi composée le diver-

tuîre. C'e.st uie chose dillicile à e(timer bouchers, qui regardent moins à la qualité ses substances, principalement au nombre de

danlis lis oisax ilomestiques piarce que poutrlqti'à qîtîliqte chose de volumineux pour ai- quatre, l'albunen, l'acide lactique, les sels et
dasle ieaxd'nsiqepac qepurq qequ os eyouinu ou r la matière ex\tractive. C'et cette dernière

pi-oter, ilk doivent avoir, en été, de l'herbe gent comptant. la mière acti e ielt e re
et d.ls iiistcs <i fli e eoses qu'on ne Mais en même qu'on a encore quelque quiène. a oer est ouillleu saerilnsqu - raison de se plaindre d'un excès de graisse. particîlière. Elle est plus forte dans certains
peuit pas leur imesurer, coimlie quandl s il l'eatre côté, une vaste masse animaux que dans d'autres, et dans les vieux

gli d'engrais>er tini bSuf oi un mouton. prêjugés dirigés à tort en toute occasion que dans les jeunes ; le là les plaintes que
contre cette graisse ou partie grasse, comme font nos gens de qualité et autres, qu'ils ne

si les agriculteurs, en ebgraissnt des bours peuvent plus avoer le bon bSuf rôt et la
Lesk pommes dc terre sontmaintnant bonne sauce d'autrefois, les animaux étant

presýqueý touiteb sen ées ; presque partout lalt des mi utonls. pouvaient mêler le muscle,tusrpjen.Atefintatpu
ré olte en a étc quant à la ou la <hair et la graisse, comme le m uanufae trop jeunes. Autrefois, o tuaitu
quattité maii les perle par mal die ont tuer' méle la chamne et la trame, dans a d'liii, on les tue généralement à deux ans,
plu, êtenduvs quet' dordhnaire. Il en est manufacture dui drap large. excepté en Ecosse. A l'égard des substan-

enu'riane et d'Ecose en très granite .Ce n'est pas tant néanmoins la qualité des ce solides et liquidA léuf contient en-
quantité, tandis que ce qu'il en est arrivé diu auniu viants que la viande morte qui csir et p iqîes, ea uf cntet en-
contiernt à Londrs excèd' '3,000 tonneaux peut être partagée pour plus de clarté, en virai 77 parties d'eau sur cent, et 3 de
dlo.t environ 00 sott enus de Suld<..trois classes, la. la libonne, comprenant chia- matière sèche.

C'est la premnière fois qu'au article de cette que degré de graisse, la graisse et le muscle, C'est à la différence proportionnelle des sub-

nature est importé île ce pays là. La plus (le gras et le maigre) étant convenablement stances solides et liquides, ainsi qu'à la pré-
grande parlie des p i a'e: d'wrl.nte e sont mlé ; 20. la mauvaise, où le gras et le sence de matières étrangères, que doivent

trouvées le bonne qu-dité. Il y eni a qui maigre ne sont pas mêlés convenablement; être attiibuées les différences dans la qualité

ont été v'inues 120,. le tonneau. prix bien 3o. lai miade;îîi ou malsaine, où la viande du maigre de la viande. Si les exhalans de

ca:ale l'induîii:e à d'autres emtaquenwns. pr't."l.un degré de graisse malsaine et une la peau et lympathiques sont inactifs, par
Les ré.oltes île earottes de inavets se lair impropre à la nourriture. Nous efileu- exemple, on le peut pas s'attendre à la
sont trouvées très abondantes.- Journal rerons séparément ces trois qualités de même qualité que s'il en était autrement. Si

lviande. les animaux sont tués clats uu état d'excita-
n. . Le bouf et le mouton ne peuvent tion, ou immédiatement après avoir été

C'est tun très haut prix, qui fait voit- lias être trop gras, pourvu que la graisse et dans un tel ét-t, et avant que le système
qu'en Eurnpe, (car les prix iut marche de le muscle soient mêlés convenablement, en soit revý nu à un état de tranquillité, la
Londres règýlent ceux des autrt-s marclhés,)l hotins proportions séparées et le honne viande sera détériorée. Certaines espèces
les pînmîes le terre doivent être une itou- qîiuilité. Le muscle et la raisse ont indivi- d'alimens non préparés ou conditionnés, et
cetir plutôt qu'une nécessité de la vie. duellement des qualités différentes, de même dont la matière délétère n'a pas été enlevée

.igt qe quand lun et l'autre sont mlés ensem- avant que les animaux aient été tués, gâtera
L. 'onuieauil cuintient v qnu e . Le muscle du bouf, par exemple, est aussi la qualité de leur chair, et ainsi fera

1121.. charu, c'est-à-dire huit stoecs.ldifférent le celui du mouton, du cochon. de l'état contraire, le jeûne et ce qui s'en suit;
ou Lu fis 1ibs. avoir du poids. ýla volaille et du poisson, et le muscle d'un aree que tous changemens produisent une


